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LA HERNIE 
A D O P T E R 

l a Méthode • CLAVERIE », de P a n s 
S ' E S T S A S S U R E R 

U N S O U L A G E M E N T I M M E D I A T 
U N B I E N - E T R E A B S O L U E T D E F I N I T I F 

Si s o u s souffre* d'un* hernie persuadex-
vi us n u e vous ê te s atteint d'une infirmité gra
ve qu il imjjorte de combattre sans retard, 
ùà i qu'elle a été constatée. 

Souvcnei -vous Que de tous 1rs traitements 
e n u s a * e , seuls , l e , natntmux Appareil» s a n s 
réassort Brevetée inventés par le renommé Spe-
CÉkk«M M. A. C L A V E R I E , de P a n s , présen-
t-mt, outre le t é m o i g n a g e de leur renommée 
universe l le , une efficacité toujours scrupuleu
sement garantie , M sont appliqués avec toast» 
la o o m p é o n c t nécessaire selon chaque cas 
oJimis. 

kapj-rlez-vous que MUls, ces merveil leux 
a;* .arciU appliquer dans tout l'univers à plus 
d'un mi l l ion de b lessés sont ordonnés JOUT-
• i l l M U M par plue d* S.BO0 Ooctaurs-méûV 
c l n s , à cause de la perfection avec laquelle ils 
.L-ssirvnt la réduction parfaite « e tout Isa o s e 
de hernies , mrrnc de ceux qui semblaient jus-
IIU'K-Î' incurables et désespérés . -

Si vaous voulez vous débarrasser de cette 
à> u l o u j t u s e infirmité ne manquez donc pas de 
profiter du p a s s a g e dans notre région du 
. ivant Prat ic ien, qui recevra dans les vi l les 

MU vante* en prédi sant grac ieusement aux 
M tsda k s bons consei l s de sa haute expé
rience pT t e ^ i o n n e l l e . 

M. A. C L A V E R I E sera vis ible de 9 heures 
a s heures a : 

T O U R C O I N G , Jeudi 22 Juin, Hôte» du 

A k \ i E N T I E R E S . Vendredi 23, Notai *U 
Mort. . , . 

I J L L E . Samedi 24 «T Dimanche 25 Juin, 
HMel do la Paix U b . rnc de P a n s ) . 

R O U B A I X , Mardi 27, Hôtel Ferraille (15. 
Rue S j i n l C e o r g e s ) . 

« T r a i t é de la HarrHo. . de* « Varlese » et 
O n < AffecliocM atademirar.ee > consei l s el1 r e j -

nts grat is t t discrètement . A. CLA
V E R I E , 2-,4. Faubourg Saint-Mart in , à Paris. 

7.1*5» 
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C.rliticjl <>Mu<«l. 

FOKCST 
sur , s « (•' -rwh Pr«-

eluiies i<rhiMri»~. 1 imi ont ete 
i- limliveiuttut. 

T O U H C O I N O 
— A m i c a l * S o i e » * (Bue elee Ortehelinal. — Lé 

H Juin. 1 '. Ir 111. .1 l u i la reunit -n mensuelle 
>n élèvra m - —- Uni d u <••• 'a mat 
M ,1 Vandrwaae situ*,- toi 1» nouveau 

l- T'.nr. oinw Lille, nuire .' alllail ilu 
il. •—i.mt. Buaajeil. I••« An.'irmieo uiiruMl I f c S f Uis-
I». -iti-.ii un.- Htprrba salle avec Jiiuiio. 

l a p r « IIAIIM, ••*< ursi.m a u r a lien à ltouloarne, 
1« M Jullh ' lirwlimli bcs Sftih»:«tolrs Sennjt nS'UvS 
Hir HBI • la l'reskienle. prier» ue u>- lu» tarder. 
«mi 0ts»sswtt un uulu spécial. 

Avis t rès important 
\ partir de c e jour, M. Ch. Polack, d e n 

t e te, 50, rue Inkrrmann, Rx , informa s a 
nmnliriUM' cl ientèle de Rx et des e n v i r o n s , 
qu'il fournira de nouve l l e , dents , i n c o m p a ï a -
ble?, de bel les teinte» et inaltérables, d e p u f s 
4 tr. la dent. Consult . mardi et vendredi, die 
7 a 5 h. T o u s les travaux sont garant i s . 1021 

La Vie Sportive 
t t D I M A N C H E • P O U T I P i 

Aujuunl Inu dimanche la in in 1911? 
CYCLISME 

p u i t a u — A 3 Basasses, au stauium Ue 1 Expo-
unuiu* fête cycliste Internationale. 

H I P P I t M l 

Roukaii. — A 2 heure* l^st* du Breucq : Deuxié-
m> jouruw (lu toujours luinimue. 

A V I A T I O N 

Le XXIe Aiiliirsatra 

I l Clfll Hippique ce loiHaix 
4.E CONCOURS HIPPIQUE OU BREUCQ 

LA PREMIERE JOURNEE 
l'osa- leter «on BJ"" anniversaire, la flun Hlp-

Hqwi de BouMUx a orsaniaé pour le» 17. 18 et 19 
juin, une grande réunion dotée de prix Impor
tants, et pour laquelle de nombreux concurrents 
soet en*;****. La prjaiién» reuniou a eu lieu 
•ananol aprea-mldl, et, en dépit du temps man.s-
saue «Ua a obtenu un rut suicea. Le* habitues de 
la riante piste du Breueq ont applaudi aux belles 
performances de Quelquts cavaliers ; la présence 
d'otticiers des divers régiments de cavalerie a 
contribué pour une large part au succès de la fête. 

Parmi les personnalités présentes, nous avons 
remarqué : MM. le colonel ureuillac et le com
mandant Kutziiskl, du Se chasseurs a cbeval ; 
M. A. Dupuicù, secrétaire de la Société Royale 
Hippique belge; MM. Augiute fouiller. Jacques 
ue Vienne. H. Francnomme, Vaude Weghe, etc.. 

Le trio des cors du chasse qui s'est fait entendre 
an cours de la réunion, a vivement charmé l'as
sistance et a été lort applaudi. 

Voici les résultats : 
Prii «'Essai ;iientlemen). pour tous chevaux non 

inscrits sur les contrôles de l'armée, montes par 
des gentlemen, et n'ayant Jamais gagné en un ou 
plusieurs prix, une somme de suo francs en con
cours hippique. — 1er prix (200 fr.), • Dullty p, à 
M. Marcel Rousseau, de Tourcoing; — 2e. 9e et 
4e. exrCBtruii u<«< fr) , • Uackar », a, M. Hector 
Frenchornnw, monté par M. J Delesalle. ue U l l e ; 
"Royal Eyle». â M. F. Réquillart; «Sirocco», à 
M. Etienne Motte: — se (lu) fr ). •Passe-Passe», 
à M. lxhaussy, lieutenant au 4e cuirassiers: — 
Go (P» fr). .Po l i s son . , à M. Urleux. de Lille, 
monté par M. J. Delesalle. de Lille ; — 7e (Ilote de 
rubans), .Coquette... a M. Jean Motte, montée 
par M F Réquillart : — Se, . Le Jaune .. a M. 
AsMnsale Boulii,:. lieutenant au 1er régiment de 
eJEfMeSSftSj à cticval. Tournai. — Dix chevaux ont 
•fjKMa 1" Parcours sans faute. 

Concourt Sa ahavaui do aalla (hnnters), ponr 
tous 1 lievaux montes | a r de.s gentlemen. — 1er 
prix (!(»( fr. < t une médaille de vermeil). . Drag », 
A M AOeTSSJta Poniljer. tiiùntf par Mlle X...; — 
Sa t75 fr. ,-t une médaille df'argent). « Ténébreuse », 
à M. Auguste Poulller; — 3e. « oermlnal », t M. 
Derain. lieutenant au 6e chasseurs a cheval, à 
Lille; — *e. . Mage La.ly». â M. Marcel Rous
seau, de Tourcoing: — 5e. -Dakar*, à M. Hector 
Franrhnmme ; — «e. . Black-Peale ». a MM. K. Ri-
beaurourt et Plateau, monté par M. plateau. 

Prli de» RtgimanU (Douze olistacle.s et la ri-
vMrerr pour les chevaux ayant •aéTSkt di^puls le 
1er J-cnvier m » , BJM val'iir égale a MX) fr. «n un 
mi plusieurs prix; 1" mur et la barre sont exhaus
ses de 'i-io et de T211 pour t i n x ayant gagné de
puis la méin» date, nu ou plusieurs prix d'une 
y:ik ur éc.ile à l.ouo francs. — 1er prix (un objet 
il/art d'une râleur de '.t») fr I, «Bergère», au lleu-
tcli.iiit l; 'Majid, du '.»7e dragons, a Versatiles; — 
te, sirène ». au lieutenant Deratn. montée par 
Je lieutenant île Vilmaresl. nu 6e c h a ^ u r s ; 3e, 
. Negro », au lieutenant de VUmorest, du Ce chas-
s"iu<: 4<', . Urville ». k M. (ialland. vétérinaire 
au 2a*> dlsSMiua, montée j>ar le cajiitaine de vil-
!•"• : - te; .Clara», a M. Rieqnler. a:de-véteii-
natrt̂  an »e cuira-ssitrs, montée jiar le lieutenant 
Dassssssajr, du niêm»' i>ŝ lrn»»nt ; -- ie. » Charnière », 
au ct.iniiiandant Humnn, du 4e cuirassiers, montés 
par le lieutenant Iiehaussy. du même régiment : 
_ 7e. « l'arfouilleur ••. au llanlanasit Barthe, du 
(e cuirassiers, a Noyon ; — 8e, » Dindon », nu lieu-
leaajll Mrault. nu «a chasseurs à Lille, monté par 
la lieutenant de Vilmarist. du même régiment' 
— » , « Arutote ». au capitaine Leullier. du 4:1e 
rériment d artillerie, à Rouen 

DEUXIEME JOURNEE DU CONCOURS HIPPIQUE 
\Miei ILS dirierclilcs opl-eUYei, qui y seroat dls-

|Hlt,e, 
Parcours ta Chaait (Prix des- Veneurs), pour 

officiers. 
Concours d'Equipages. 
Prix des Hasit» Raugaa, obslaclea pour gentle

men. 
Sauts par quatre, officiers. 
|s ridant tom« la réunion, concert par la • Fan

fare Delarrni » : sonneries de cors de chasse prix 
des plaies : 0 fr,, 2 fr., 1 franc (toutes places as
sises!. 

tYMNASTIQUE 
LANNOV. _ Attribution de médaille». -- Xf Je 

Oéiieial. commaiiilaiit la subdivision de Lille, a 
fait re,netir- au préskient de U société munici
pale de gymnastique - La Lannoyenne -, S.A.ii . 
elTiq médit U Ira de bi-on/e et une médaille en :ir-
F<'iit, grain) anodole. r<« rérompensea sont dn-tl-
nee.», « m membres de la Société qui se seront Je 
plus distingues pendant l'année courante. 

J E U DE BOULES 

U N A V I A T E U R A LA M E R 

Nice. 17 Juin. — L'avtatceTr Jean Becue tentait 
< -c*r, vers sept heure», d'effectuer un vIo de 
Kare a Antiix-s Apres uiuan-urs essais, U réu*sissait 

ei piquait droit sur la mer Alors qu U 
•e tis.iivHit a M* meii-e- du riviige, on vu l appa-
1. il tiHiiltr a l.-au. dune hauteur de au mètres. 
H iirauai luaat. oes barques de pécheurs se trou-
vaiu a proximité imrini ut secours a l'aviateur. 
qu'oa eut beaue-oup de peine a tir* r de sa fà-
itheess) suss)lsss>. L apiiartil. muni dum floltaur. 
jeif 1 trv ramené a t.rre 

POUR LA COUPE OORDOM-EENNETT 1S11 
J'sullian aest essfjaajl a 1 Aero-i'luh de ITance 

pour députer, suc appan il de sa construction, les 
• s françaises de 1» Coup»' I •ordon-lien-

llett. uolit les essais de qualilualiou se tcrmuierout 
iieTdi prochain, su juin. 

LE CIRCUIT EtiaOPEEN 
\.driu*-s t-11 partant certain dans le Circuit Eu-

ti.j.vil il sCst rendu hier d lss> les Mouilla aux 
.m dwpïirt a Viii.enne.s. en volant au-dessus de 

,1 .J traversa en 11 miuutes. 
1 liiis-U.- civils oui été IKjinçonnés et 

«liv. ajs>areils niKteirai s>nit prê»V a fruivre 
] H i n u i r ou croit au départ dune quarantaine 
il -'Laleurs. 

IKUIS la soirée, le baromclre baissait avec vent 
assrj accentue ce qui 11 est pas uu très heureux 
Indice pour i «t* uve 

C V O L I S M I LE TOUR DE FRANCE 
lai célèbre Toojlicr. p.-tit breton, est partant rer-

I la dans le p.ur de Jrance. la grande épreuve 
ni mise j.ar . L Auto ». U montera une blcycletie 

La Française», sa brillante course dans le Tour 
d Italie, en lait lu favori du tour. 

M o n s ^ R O N . _ Lnndi 10 juin, à 6 h. 1/2, 
matdh sensationnel an « Can» des Arts » près de 
la Gare, les «Amie > contre les « Oiantecler ». 
Enjeu 200 francs e t un souper. 9>564d 

COLOMBOPHILIE 
Concours annuel. — La société établie chez 

JH. Julien IVaxemps. 335, Grande-Rue. organisa 
un jrrand Concours de semaine sur Chantilly. Le 
Ltwdi 19 juin, en paniers la veille, de 4 à 7 heu
res <|n soir. Rayon de 6 kilomètres. 300 francs 
Prx d'honneur. 9075 

TOrWTMW,. — Ln société « Le Qroupe Ami-
cal Colombophile ». informe les amateurs siuuee 
«ions un îavon de 0 k. (clocher i*aint-GhristopJie) 
qu'elle oi'L.'ani£e icu concours chez .M. .Martins.se 
Albert, rue de Paris. 2, sur Chantillv, mardi 
20 juin. 60 francs de nrix d'honneur. Mise 1 f. 60 
pour prix et 0.S0 pour frais. En paniers le 19 juin. 

O O M B A T t » d C é q . 

ROUBAIX. — Dimanche 18 juin, à 6 heures 
précises. Concours, «.4162 Oscar .Savary. 31, rue 
du Tilleul, 3 francs 50 pour 10. Se presser pour 
le* mises. 52947 

Dimanche 18 juin 1911, Aux Vieux Bons 
ivajuts. chez U. Parain-, rue des Champs, 38, con
cours de coqs, 3.60 pour 10, 14 sociétés prendront 
part au concours. La mise aux paix; a 11 heures 
Tirage su sort à 10 heures 1/2. 60031 

TOUROOINO. — Le dimanche 18 Juin. U se Joue
ra cliei M. Pierre Jjesruettrc, rue de «and. 343. un 
concours de coqs : 5 pour la et 3.âo jx>ur 10. Tirage 
au sort a 4 h. 1/2. Mise au parc a 0 heures. II reste 
dits mises a prendre 8813 

MOTJVAUX. — Mardi 27 juin, ohé» M. Altruy, 
estaminet du Vert-Pré. concours de coqs. Petits 
et _'roa coqs. 3 ' r- pour 10 et 6 pour 16. Reste 
quelques mises a prendre. isXod 

fouliz-ii» guérir 
Allai a P r é c k a c -

étr 11 Directeur 801 

RHUMATISANTS 
• l iée-Baies!Lande»! P» notice. 

Vante-réolame d e s m a g a s i n s da bijouterie-
horlogerie, AU C O I N D O R E , 16, rua Natio
nale, LUI*, différence da 40 % aveo par
tout auteurs . u-" ; 

V C R I T A B I . C S 

GRAINS-SANTE..D FRANCK 
ruaoATira — o s r u a a T i r s — ASTISEPTIOUBS 

ii. FEiNEAU 
L I L L E . — 8, rua Neuve, 8. — LILLE 

C H O I X C O N S I D É R A B L E 
entièrement renouvelé en 

Manteaux da voyage , Costumes , 
Paletots noire en t i s sus légère 02870 

Comptoir National «Escompta 
d e s P a r i s 

S O C I É T É A N O N Y M E 
Capital : 200 millions de francs- Entièrement «erséa 

La» Agences A : 
ROUBAIX, 57-57. rue de la Gara: 
TOURCOINU, 1». rue Camot; 

paient, des a présent, les C O U P O N S à l'échéance 
1-Juillet 1911. 0RBREC DE BOURSE (comptant ou 
terme). Versements. Echanges. Transferts. Renouvel
lement de Feuilles de Coupons, etc. Souscription. 
L00ATION DÉ COFFRES-FORTS, OAtlOB OE 
TITRES. DEPOT DE COLIS. 9 9 7* 

Marelles div«r« 
WAEBEâtLEJsV 17 Juin. — Benrre, le demi-WJo, 

1.40 a 1.50;:crrrVses '-'8. 2 40 à 2.50: lin. les 100 " -
I06, 130.00 a vl.n.ilu: étuujxs, ks» 100 kilos. S» 0 0 » 
5J.00; pommes de terre, les 100 kilos, 12 00 a l*^": 
Jeunes porcs, Ja pièce. 3a.oo a 50.00; lapins, S20 a 
3.3.) ; poulets. 3 75 à. 4 75. . 

YPRES, 17 Juin. — Froment, Jes 100 kilos, 19.00 a 
21 IK): selcle. 15.00 à 16.00; avoine. 18 «I à 19.00; 
féveroles. no 00 à 21.00 : pommes de terre. 12.75 a 
13.00; beurre, le kilo. 2 96 à 3.10; œuls, le quarte
ron, 2.20 à 2.3U. 
ïï Z' r T i r r r i n " f^g^^mms—1__ il I 

Le Meilleur Traitement 
Tous lea malades a t t e i n t s d 'une affection des 

bronches aroonipe^-née d'oppression nous sau
ront gré de leur recommander la P o u d r e Louia 
Ijegrvt, ce remède ei s imple e t si efficace. L a 
P o u d r e Louis Legra*, qui ne présente aucun 
inconvénient , peut ê tre employé môme pour le» 
enfante ; c-lle soulage i n s t a n t a n é m e n t lea plus 
v io lents acte» d'asthme, catarrhe , «isouffie-
ment , t o u x d e vie i l les bronchites e t guér i t pro
gress ivement . U n e boi te e s t expédiée franco 
contro 2 fr. 1 0 adressén à Louis Legraa, 139, 
Boulevard Meajenta, à Paria. 

Locat ion de P o s t i c h e s pour 

COIFFURES DE DAMES ET MARIEES 
Bendcl-Oevos, 182, r. Blanchemaille, Roubalx 

États Cîwlls 
Oantona de Boubaix 

ROUBAIX - UécJaraUons de naissances «lu sa» 
* "je de t um-

iue uavid-
.1 ul.e,n-Laga-

Lonçuas lUHal, cour 
rt. Oran.l'Kue, 

ie ili 17 juin. Andrée DcEboiinct. 
ine-let, 204 bis. — Anuré Vereciieur 
d Angers 5. — Henri l lenij , av 
clie. — Hélène l i e n , rit 

- ih.rlii 
Mariruerite Setesaa, rue de. la Ruelle, 11. — 

Auu-ustu liestoop. l ie de Tunis. 2 1er. 
JiarUk-es. — Jules CaUeaa, employé de commer

ce. ru„ ioauéaa. 18, et Metolie D-lattre. ;outu-
ilere, rue de Soublse, cour St-Jean. E. — tdmona 
louiliier, employé de commeire, rue d Hem. 29, 
et LOUIM' siiivciicr. moduue. rue du Veiil-Aiireu-
voir 13 — Uustave ilinot. tisserand, rue de la 
Balance, «fi. et .Maria Ueleciuse. iHjteTneuse. rue 
Larorhefoucauld. cour Vaudaniiue, 11 — François 
Staedtsbader, ciiaudronuinr en P-r, rue de Condé, 
14 et l'iuioineiie naïf ma— n «liifiieuse, rue de 
Condé, cour Dvirand, 7. — Albert Willem, maera-
aiaier nw de l'Arc, I*. et Leouie Marit, tlaserande. 
rue Boorselat, s. — Alphonse Parrein, .soigneur, 
à Herseaux, et Marie castelaiju, bobiufeus», rue 
Das-réane, 32. 

Déclarations de décès. — Jillse Leaerre. 67 ans, 
rue de» Arts. 13. — Henri Wourlod, 1 mots, m e 
il Italie, 33. — uustave Monttgnies. 3 ans, rue de 
ti-;peuie, cuur Lanipe, 1. 

Canton de Lannoy 
LANNOV. — Publications de mariages du 17 

Juin. — Charles lxlcroix. rfsserant». a Lannoy, et 
Malbilde Leniont, étirageuse. a Lys. — William 
Mac Velgh, tourneur en bois, a Lannoy. et Aline 
Jjeltour, épailleuse. S Hem. 

LYS. — Publication de inariajre du 17 Juin. — 
Félleten Desplananes, tisserand, a Hem, et Sophie 
Dhérinne, devldeuse. a Lys. 

FLERS. — Publication de marlase du 17 Jnln. 
— Maurice lleghin, journalier, a Croix, et Victoire 
Sergent, eplucheuse. à Fiers. 

A N N A F P E S . — Déclaration de naissance du 17 
Juin. — Cjeortn's Locomte. rue de Lille. 

HEM. — Publication de nxiriaue du 17 Juin. — 
Félicien Desplanque, tlsscraud. et , Sophie, Dtiérln-
ne, ôévideuse. 

Cantons de Tourcoing 
T0URCOIN0. — Déclarations de naissances da 17 

juin. — Marie Duhem. rue de Dijon. — Louise 
sti lamter. rue de Meu. 7. — Fernand Deffrenne. 
rue Cuvler, 75. — Lucienne Doquenne. rjuj de Cour-
tral, 315. — Louis Stelandre, rue oe Cassât. 655. 

Publications de maria;fes. — Jules DesmdTE, pla-
fonneur, a Tourcoing, et Birthe Lambart. piflO-
riere. a Croix — Achille Dekiere, tisserand, a 
wattrelos. et Hélène PsaiharUt, doubleuse, a Wat-
trelos. — Alexandre Fliio. m.iirasinier. rue de la 
Potente, 123, et Hélène Vronian, dounleuse, rue uo 
la Crolx-Rouîe. 129. — Victor Lagache. rattacheur, 
rue des Coulons. 32, et Racliel Desmettre, dou
bleuse, rue du Jura. — Jean Léman, serrurier, 
rue dé Verdun. 87. et Berthe Bevernage. doubleuse. 
boulevard de l'E«»illté, 171. — Bmlle Monvllle, 
tllenr. rue des rjrsullnes, G5. et Pauline Glétaert, 
é[i:iilleuse. rue des I"rsuline-s\ — Samuel Phalem-
pin, magasinier, rue du Casino, 20, et Racliel 
Roussep. tisserande, rue du Casino. 8. — Joseph 
Tyt#at. rattacheur. rue du Brun-Pain, 231, et 06-
bna Deprets, soigneuse, rue du Petit-Village, 113. 
— F.rnest X. . . hoyauteur. à Roubalx. et Angéle 
Poulain, sans profession, a "Tourcoing". 

Mariages — Joseph Railleur, tailleur d'hanits. 
et Albertlne Vandendriessc.he. tricoteuse. — Henri 
(:astel. débourreur. et Elise Glorieux, doubleuse. 
— Antoine Deschamps, trieur, et Marie Soyei. pi-
mirlère. — Jules Desurmont, serrurier, et Alice 
Ve.rmerscbe. chocolatière. — Augustin Duquesne. 
peintre, et Jeanne Cornelllle, moulineuse. — Gus
tave Leromte, rnairasinler. et Madeleine Dusouller, 
soigneuse. — Noël Leplat typograplie. et Blanche 
Hlmpens, rtévlUeuse. — Joseph Liétar, électricien, 
et Jeanne Leruste, doubleu.se. — Henri Millecamps. 
menuisier, et Sophie Vandevetoe.. doubleuse. — 
Albert Plateau, trieur, et Leontlne Delberghe, «rut-
l-ui'iere. _ Louis Rous?,*. journalier, et Jeanne 
JMelens, ménagère. — Aelulle VVallard, chaudron
nier en cuivre, et Berthe Messiaen. dévideuse. — 

Aînhonse Wllkln. bomma de peine, et Berthe Ler-
mlgeaux, soigneuse. 

Déclarations de décès. — Edmond Duvilller. 78 
ans, rue de l'Est, ». — Sévère Fouret. M ans. rue 
Nationale, H». — Louis Castel, 87 ans, rue de Mett, 
io. — Mort-né. s. 

A n # ï » T M B Ï # a & a K Meubl. rar", Eta ins , 
• * ' " * " ' a | « U i « > B a » f » Cuiv ies , Orfèvrerie, 
Gravures, T a b l e a u x , 43, Bd Léopold , Tournai . 
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L Ulcère Varlirueux est une plaie plus ou 
moins profonde venant au f ied ou au mollet , 
suppurant, d'aspect sanieux et repoussant , 
d'odeur souvent nauséabonde , et qui e s t un 
objet de répulsion pour l 'entourage . 11 se 
termine par la g a n g r è n e , l a phlébi te , souvent 
l'embolie et la mort subite . 

Seul un remède puissant peut garantir la 
guér ison de cette infirmité redoutable . 

L a Varlclna, connue par s a valeur active 
dans le monde entier, régularise la circula
tion ve ineuse , tonifie l es va i s seaux , dépure le 
s a n g épaiss i , sou lage immédiatement , e n 
marchant , sans repos , l es varices e n g o r g é e s , 
les phlébi tes , p la ies , u lcères , e c z é m a s et tous 
maux de j a m b e s , prévient et guéri t vite tous 
l e s troubles d'une mauva i se c irculat ion : hé 
morroïdes , varicocèle e t c o n g e s t i o n de l ' âge 
critique et fibromes. 

Gratis franco le « Trai té d e s m a u x de 
jambes . » 

L a Varlcine est envoyée franco par courrier 
contre mandat de « fr. 30 adressé à M. B é 
raud, pharmacien, 12, rue Cadet , Paris . 706] 

Voyages bon marché ! 
Beau » Guide de Be lg ique » indiquant les 

nouveaux bil lets bon marché , décrivant l es 
Vi l l e s t t Curios i tés , 80, gravures , 132 p a g e s . 
Carte et p lans coloriés ; expédié franco contre 
envoi de 75 c. e n t imbres o u mandat-carte . 
Chemins de fer B e l g e s , 42, rue Le Peletler, 
Parla. Not ice envoyée grat is . 3743 

dans an but charitable 
offre lie faire connaître 
gratuitement recette 
infaillible pour guérir 

rapidement et radicalement B p l l e p a l e , asaUadlea 
du S y a t ê m a B t r r t a i , V e a r a e i h e a l t * 
Ecrire à l'Abbé U U R E T . Curé d Eraauvllle (Loutll 

UN PRÊTRE 

Cycfistes 
NE PAYEZ PUS 

UNE ENVELOPPE VÉLO 
QUELCONQUE DE 14 A 20 

FRANCS, QUAND L'ENVE
LOPPE A TRINGLES 
MICHELIN SE TROUVE CHEZ 
TOUS LES BONS AGENTS 

ET NE SE VEND QUE 

DIX FRANCS 

MICHELIN 
NE FABRIQUE 

QU'UNE SEULE 

QUALITÉ 

F O N D S • * * * I * I i f . R * » > Q A I t KT «TRAt *< 
- E R » . - BAMtJUE fe| F R A N 0 E , O U * 

I T F O N C I E R ^ T D IVERS. 

HEMORROÏDES 
Peu de personnes ignorent quelle triste inlr-

mité constituent Us hémorroïdes ou varices ana
les, car c'est une des affections les plus répan
dues; mais comme on n'aima pas à parler de ce 
genre ds souffrances, on sait beaucoup moins 
qu'il existé un médicament, l'EHxlr de Virginie-
Nyrdahl, qui les lait disparaître sans aucun dan-

f er. Prière do découper cette annonça (209) et 
adresser à Produite Nyrdahl, M, n i a da La 

Rochefoucauld, Paria, pour recevoir franco la 
brochure explicative de 143 pages, ainsi qu'on 
petit échartillon réduit au dixième, qui permet
tra d'ariprécier le goût délicieux du produit. On 
verra combien il est facile de sa débarrasser dé 
la maladie la plus pénible, e t la plus douloureuse. 
Lo flacon : 4 fr. 50, franco. 

Pour éviter les innombrables imitations de ce 
produit, exiger la signature de garantie Nyrdahl 

£686* 
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BOURSE DE L O N D R E » A T e M U l I 

UN MONSIEUR 
offre KTatuit émeut Ue léure 
connaître à tous ceux qui &cnt 

atteints d'une maladie de la i*au : dartres, eczêiias. 
boutons, démangeaisons, bronchites chroniques. 
maladie de la poitrine, de l'estomac et de la 
vessie, de rhumatismes, un moyen Infaillible de se 
guérir promptement, ainsi qu'il l a été radicale
ment lui-même, après avoir souffert et essayé en 
rain tous les remèdes préconisés. Cette offre, dont 
on appréciera le but humanitaire, est U t<i sé
quence d'an rœu. Ectr. & M. Vincent, », place Vic
tor-Hugo, à Grenoble, qui répondra frratis et 'ranco 
par courrier et enverra les Indlr^tlons deman-le«s. 

G U E R I S O N DE LA C O N S T I P A T I O N 

GRAINS .VALS 

Marque de 1er Ordre 
so ait** tlm « ' " v - d * 

HERNIESSF 
taélae, varleeetlee, Oura 

aana Bandage, aans 
danser, an s leure, par le 

Deataur BASTIN, Fontalne-IE»èqua (lietg). dont 
l'institut vient d'être tranaférs a Bruxelles. A ce 
jour 10 7e>& puer. Saaret. — Cuérison garantie à 
• la. Brochure envoyée gratis. Pour renseignements, 
écrire au D' BASTIN. a Bruiellas, SS, Avenue Basane 
(St Gilles), où 11 reçoit le mardi et le lauél. de t • 
S beures. 

Gfl Comptoir national rHorlogerie 
»<ISX>JaVXZ»X»ZI D ' O R 

OoMMjrt Omei*l d» t Obfnêtoti* d, SaMiieoj» 1$Bt. 

C H O I X U N I Q U E SiJOIJSaauraiA«!»*£S 

I B C S A N C O N (Douba). P R I I M i T O I T A C H Ï T t U X 

BDUBSE (jg samedi 1 / Juin 1911 

1 1 / » 

BoSi»aen«eld _ . _ . 
Caaaaasar rans — . 
sUeamata aer Baaejae . 
P r é t s à a a a r t a t 

a i t 

H 1/1 
M i / t 
«t i / 1 
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t Jm 
1 %1,M 
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J 7/t 

IS.tT !4 
t 3/s 
t t / s O B L I G A T I O N S 5 % de V I L L E S , C H E 

MINS D E F E R , T R A M W A Y S . — T I T H * » 
B E L G E S . — B U L T Ê , 36, rus Nauva, «Mat» 
balx et 25, Crand'Place, Mouacron. — Récla
mer bullet in financier ôe la Maison . 20* a n n é e 
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Act ions minlèrea 
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MARCHE EN BANQUE A TERME 

Charteraé.» 
Gaanal.GeM 
Crava Uiaa 
Bail Ras* . 
terreira.... 
•edirld 
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CRÉDIT INDUSTRIEL & COMMERCIAL 
o t c i © d « 6 p > t V t a B > 

6 0 , r a * R o y a l » . 6© — BRI IMLLMM 
t e m p l e d e e é a é t a a a e e S OtO. 

Cerapte è i n t é r ê t a a r i a b l e 
t». qaiaaaiae TTTIàl «J~ejoie«aia* 

3.00 t / t JU1Î1 t . M u l 
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AIM. . . . I 
— (part fondât 1 

Atlcae I 
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— l a i t » . . . . ' 
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•eUy-SraeaytSfl 
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Carvia 
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DeacSr 
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AVIS DIVERS 
T O U T LE M O N D E 
est P I A N I S T E 

PIANOLA 
A U D I T I O N S 

O O U P L E U X F"-
M bis, rue E»quermeise, LILLE 

A SAINTE-MARIE 
M bis. Qrande-RtM, Roubalx 

Sp^eUllté de Robes et Cha
peaux pour enfants- — Choix 
Immemt de blouses et JupoQS 
pour dames. 
Article» pour 1" Communient 

ANGDILLtS(;"Ùcr^rzalM. 
Duvillers pr. Vélodrome Bar-
bieux. r. du Bois la Fontaine. 

BOULOIRE 

SALON 

LES F U M E U R S 
«Tut ont essayé mon Bieallant 
aiaui Tabac Appciterre, n'en 
veulent plus d autre. Gros 
«chant" contre 30 cent, tim
bres. TH. DB BRUYERE, A 
Urammont. 775 

ROUBAISIENS ! ! ! 
LA P H O T O G R A P H I E O L I V I E R , 
H5. G"-Rue, Crozler. suce", tait 
toujours 13 portraits abonn» 
pour 0.50 ; elle oOre très belle 
prime aux 1 " Communiants et 
aux Mariés. CadrtB dep. 3 tr. 
Tous i>rix marq. et consclenc. 

786 

ANGUILLES fraîches tous les 
Jours, rhei, Henri Waxlop. Au 
Chalet du Labyrinthe, a Neu-
ville-en-Perraln. 806 

LA GAUFRE OLGA 
la meilleure. Seul fabricant : 
Henri Deboer, 2, rue de Tou-
lou-s*:'. Ex. Bien exlg*. la marq. 
OLQA. se mener à', contref. 805 

STOPPAGE 
reprises Invisibles sur t' tissus. 

N'ACHBTEZ pas vos meub'es 
neufs et d'occes. avant d'avoir 
visité les grands magasins ds 
Houset, 141, rue de alentn. Ta. 
Salles-a-manger, ebambr. a cou
cher, mobiliers ,ie cafo. chaises, 
matelas, etc. achat dumeublea. 

8186 
E N A L L A N T a L ' A V I A T I O N , 
dégustez aux buvettes Rouaael 
et r. Doutreligne et Alphansa 
Laray, la bière super" de la 
Coopérative « La Juetlee », de 
Ly»-lB»-Lannoy. 835-1 

ON ACHETE 

OR, ARGENT 
platine, picxr" unes, bijoux aux 
plus haut- prix. EcHang- Al'Op-
tomètre. I8bls. G"-Rue, Rx. 867-1 

étant arrivée sans 
aucun malaise au poids normal 
do 6b kilos, (trace a l'emploi 
d'un remède facile par grati
tude fera connaîtra gratuite
ment oe remède à tous ceux & 
QUI U pourrait être utile. Erri-
vez franchement à M" Barbier, 
48, Cour* Qambetta, à Lyon. 

7343 

PAIN DTPICK 
au miel, qualité extra 

0.50 le lit kilo 
Rosmeulen 0.80 le 1/5 kilo 
Vente 20 ooo kilos par an 

HALLE FL IPO 
50, rue Jeanne d'Arc 

près Halles Centrale») pqt> 9 

RENSEIGNEMENTS 
C O N F I D E N T I E L S 

(or dot, conduite, caractère, 
santé, etc.. en rue ds mariages. 

RECHERCHES 
de gens disparus, successions. 

auteurs lettre! anonymes, etc. 
P R E U V E S E T T E M O I N S 

d'icconiluite. emploi du temps 
relations, etc., par surveillance 
discrète et fllarore partout. 

Otncaa 4êM Recherche», rus 
de» PO»te», 120, t Lille. 8264 
2 0 0 . 0 0 0 

et CHAUSSETTES t-couleurs . 
Bas, genoux renforcés, ajou
rés, de fantaisie, de Sports et 
autres. Chemises cyclistes. Cu
lottes. Maillots t'genres, Bains 
de Mer, Corsages, Costumes 
Jersey p' Enfants. G* choix de 
Caleçons, GUets, Boléros. Ca
che-Corsets, Lingerie, Flanel
les, etc. Faits et vendus à pria 
réduit». AU BAS ROUBA1S1EN. 
7, rua du Maulln, Ra. Q0I-I 

VOITUR S D'ENFANTS 
Atelier de fabrication et maga
sin de vente. 69. r. Lannoy, Rx 
DEMELURES Forte* les 1» . r. 
Malsence. Tg.. Qui vous ren
dra mèches, crépons, poufs, 
chignons, etc. Travail soigné, 

6-Î4-I 

Georges ANSART 
Ancien Agréé 

Baklnat d 'aBa l ra t 
Rus d u O r a n d . C h e m i n . 7» 

(80 R O U B A I X Té l . . IS 
M A I S O N D U B O I S - M U L N E R , 
fondée en 1876.141, r. da Lannay, 
Ra. Confectlonneust-3 n'acheté* 
pas avant d'avoir vu les der
niers genres de machines à cou
dre dt la m" Dubols-Mulner. 
Prix tout-à-falt exeept. Répar. 
t* système machines. IFourn). 

263-1 

PAPIER PEINT 
M A I S O N H E N R I MOUREZ 
U 1 - 1 U , rua da l 'Epaula 

Le plus grand assortiment 
ei le meilleur marché de tout 
Roubalx. Références sur de» 
mande des nouveautés de la 
saison. Grand choix de lino
léum et toiles cirées. Arrêt du 
car K (Vieille Epenle). Tbt 
MACHINES A COUDRB Le* 
meilleures, les mieux garant. 
sont vendues c h u Wanneyn. 
«née.. 9S1. r. Carnot. w a t t - tôt 
DECHAROE Machines Agrico
les a Croix, terre de remblai, 
décombres, cendres a 0 fr. 10 
et 0 fr. es Je tombereau. 885* 

MÂLADIZS SICRETK 
daa deui saie» guéries par les 
Oapsule» sîcihennae Lagaa. La 
boite 3 f. Ph" Van Brakanl, rue 
dé France. M. Roubaii. 783 
BUVETTE du MONT ala PIETÉ 
M. L. Béant, achète bijoux et 
atam. au pi. haut prix. Se rend 
à dom. Choix bijoux et montr. 
d'occ. habit. 63, r. l'Aima Rx 

mations i" choix, ches Victor 
Willemyns. a la Planahs-Bpt-
nay, a Flara-Brvucq, Nouveau 
Boul'. arrêt car Mongy 7M 
AVIB AUX CAMELOTS Ponr 
l'Exposition, vous trouverez 
1.600 articles avec inscription 
(Exposition de Rx 1911), chea 
A. Samain, repr. de lab.. a, rue 
Camot. W" (pr. C-Plaee) . 383 

LE BOV GENIE 
4 r ï ie«i- iarrk-»8i lotiUjea.liHe 

VEND DE TOUT 
A CREDIT 

Conçut"" de tav* anx font» 
Uotinatres Expédli. rrancé 
fc'adr croix, l o i r Klaber 

Roubalx. 168. r. Collège. 
Tourcoing. ?4. r. de Gand 

ïïiETïïïïi^rS 
Bl-Sean, Tg. Prend panasoav 
natres à f"époq .se chars* 
et adopte enfanta. as* MOBILIERS complet de cafés, 

et estainin..s nouv. rnodélasvi-
stbl. en mag. à livrer de «Dite, 
dépét chaises en bols courbé, 
fabriq. de banquettes riches et 
perfor. en s épais» On reprend 
l'ancien mobilier Entrée libre, 
87. rne Je Tournai. Tg. SB» 
PEIONOIRS-RBTLAMEB 4fr.7B 
blouses, jupes et jupon», ta
bliers de fantaisie a des prtx 
défiant toute uwcuxrenœ. a 
la Bisuaa Ouvrière, 64, roé 
Monge, Ronbaix. «75 
PRIX INCROYABLES machi
nes a coudra stngar av. cauMtta 
cenorale dasmu SS tr. Lamas 
DHitee. SS. r. Ajnpèa-a. Bx tua-» 

M E U B L E S 
Adresse»voajts direusuaent chea 
liecottianxtes. ex-contrasB** da 
M" Bezu. 1S7-UB. m e de Ttasr» 
coing, waaquatial, pr. égl. ara) 
m -Seau : niatsoo harsaTeaérat, 
fabricant elle même st i""" 
toute 

Ir»NDISIIIS£ltnSTES 
V vos woàptmtm. lu « i—aas sB 
tooplaga», adreaars-voat» ra* 
Nouv.au-aioodé, tas. Rx, etaaa 
M. Paeal Laray Travail aa-aa. 71a 

OtMELOIESSrpr^ 
Cta«e»vai Apportei les al la 1 

STOPPHE 
Purif iez l'air 
« • i w BtaSiptiij— arase as pa» 
Bear ar>i-aaaail» Bat vaaata A la 
Librairie da Jeui-mvi a» SVata» 
kaas. 71. Gi-aDdé-Rtia. Bnatuli 

F s u i l l a t o n Ou « J O U R N A L D E R O U B A I X s 

d u d imanche , i» Juin 1S11 

La Princesse silice 
PAË HEMËY 09 ROME 

E n mêane tetmpa qu' i l « ta i t éts-svati en fa i t , 
l 'ui i ttrci isme apparaissa i t d iminué comme 
idoal , «H av»»» lui la «xauae naèrn© d'une ré-
volut ion acariale. car jT<vpinioa populaire) rem-
dSit , à ttart o«u à raison, rea»foi»MaTBCT des cri-
BJMJB caimmas • » pJu» pat-ifique» e t le*) plut, l>e-
donraanta (lea «ociavlistea aaitiaas. P o a r loog-
tempa, lea réTciiutiotiuaireR perdaient le pri-
viliage' latkmrabve d'oppoaa-r à u n e mxiùué 
1—iinjaatII e t i m p a r f a i t e une axaxiéto future e t 
(-ans caéfauta. 

Par une log ique aassui-éanent rudimenta ire , 
mai s cjlsrtirté*), on «klfesctait d * les juger pur 
laBBJ premier essa i d e réiilsaation, qui n 'é ta i t 
p.w engageant . Juaque- l i , on ava i t pu oroire 
j . » eux que la l u t t e é t a i t e n t r e une c i n l i -
Bution e t une a u t r e ; mais» d e p u i s leur s a u v a g e 
•tgreaaion, depuip ken uiaassicrea ferocase, d 'au
t a n t plu» odieux qu' i l s d e m e u r a i e n t iorpuis-
aanta e t itieoniprajheiiaibiea, c ' é ta i t l a bar
b a r i e même qui luatait c o n t r e sa c iv i l i sa t ion . 

Char le s é ta i t assez i n t e l l i g e o t ponr enten
d r e Vtv leçon de» fait»; m a i s il n'en B*n»it paa 
beexNB. 

B t r a a g e r aux conceptions d e s théor ic iens , 
f t. a o a t e n u pendant plusieurs aDnées p a r son 
mvataciatne unarchiate, ( u n e porte d e rel ig ion 
d e l a rayvolt» e t d » l a vioteana) i l a'avtait ro-
losatairemant aveuglé sur sas tiosasiquenoeg à» 

U a v a i s cu l t ivé e n lui u n e mooo-

t-vino oontre l ' in jus t i ce atibie, q u e d'amour 
pour l a j u s t i c e dés irée . 

Alors, nul ra i sonnement n'aurait- pu le con-
tra indre à changer d'avis. M«us son nvépris 
de la loi c o m m u n e l 'avait condui t jusqu'au 
crvme. jusqu'à l 'assass inat l e m o i n s excusable 
e t lo plus bas, e t s e s remords l 'ava ient éc lairé , 
dans le moment même où le contac t d'Alice 
«'•veillait e n lui l ' idée d 'une révo l t e t o u t inté -
V ' i r e , non moins paaaionnée, 'pras • profond© 
même, mai s plus pure, pacrfazue e t «bienfai
sante . 

Les paroles d u prêtre renc»»ntré-d8»ns la. nui t , 
et .celles de Gabriel mourant e-raient aenev» 
de lui inspirer do l'horreur^pour. son passé. 
8 a nature e n t i è r e e t pass ionner se- p r ê t a i t à 
ces revirement». 

Il ava i t repris son mét ier d ' ingénieur e t 
ses rceherches sur les moteurs d 'av ia t ion . E n 
tnéene tesTips, a u t a n t pour acquérir c e r t a i n e s 
connaissances prat iques nécessaires q u e pour 
n'assurer un moyen d'ex is tence , il a v a i t monté 
lui-même d e s apparei l s . 

Après un avpprentiasaaje t rès rapide, il a v a i t 
é té asses h e u r e u x pour gagner , pnr un vol 
hardi e t dangereux , un prix assez important , 
qui lu i a v a i t permis d e pousser ac t ivement 
ass t r a v a u x e t de faire exécuter le moteur 
qu'il a v a i t conçu. Les premiers essais dépas
sa ient sas prsr is iona; il senta i t l e aucoès t o u t 
proche. . . 

Mais , loin d e s'en réjouir, il éprouva i t u n 
maJaisp- chaque jour oroissant. 

P e n d a n t qu'il s e prépara i t à devenir un 
bourgeoia pais ible t& honoré, riche b ientôt , 
d'autres m i l i t a n t s , s e s ootnpatrnocis d'hier, 
anraient p a y é d e leur t ê t e leur audace — e t la 
sienne. Car qui donc (trait d o n n é le s igna l 
«ips violences, s inon lui f 

E n vain, il s e d i s a i t qu'en ae l ivrant , il ne 
las «ut pas sauvés , e t q u e s a v i e présente n e 
porjvait ê t re «-oussaMe, puisqu'el le é t a i t la 
<3Cinsj«»»seno»» logique d e son éVoJntton inté
r ieure . XI jÉCjuvaàt mâtnaj ee^-t%ridre o e tajsnoi-

gnage que nulle considérat ion d' intérêt n'a
v a i t pesé sur son espr i t . . . 

E t pourtant , tout son caractère , passionné, 
mais non pas vi l , protes ta i t contre c e t t e pro
fitable e t t rop faci le conversion. Quoi P Son 
passé pouvait ê t r e abol i auss i tô t q u e ren ié? . . . 
S e s v ict imes ne sera ient pas vengées? . . . Les 
morts ne 6e lèvera ient pas pour l 'accuser? . . . 
L u i , l 'anarchiste f~tryt'iiski, il serait peut-
îitro, dans un avenir prochain , l'un des en
f a n t s privi légiés d e c e t t e soc iété qu'i l a v a i t 
voulu détruire . . . 
' D se p r o m e t t a i t a lors d e consacrer son indé-
pendaince e t se s ressources à l 'apostolat . . . 
M a i s c e m o t v a g u e no pouvai t le sat i s fa ire . . . 
Tl savai t t r o p bien l'insuffisance de sa pensée, 
de ses concept ions sociales. 11 a v a i t v é c u quel
que t e m p s d 'une négat ion e t d 'une ha ine : la 
haine répudiée, que restait- i l P... E t lui , qui 
6'était. si affreusement trompé, d e quel front 
oserait-il ense igner les foules, se fa ire con-
dojotenr d 'hommes?. . . 

Il essayait encore d e se répondre qu'il réa
l iserait la just ice dans sa v i e quot id ienne , la 
chari té d a n s ses rapporte avec tous , ainsi que 
l e fa isa i t Al ice . . . 

M a i s aa conscience pro te s ta i t toujours. 
S i peu catàWique qu'eussent é t é son éduca

t ion e t sa v i e , l'idée chrét ienne de l a péni
tence , obscure encore e t confuse , mais bien 
v ivante , é t a i t née en lui . 

Il s e souvenai t de ce t t e parole du prêtre : 
— H faut rjvrr pour racnefVr... 
E t d e c e t t e autre , plus mystér ieuse : 
— Vous pourrfz foujours «oiilfr*r... 
Son âme obsédée de remords appe la i t la 

souffrance comme un eonlagement ; il lui sem-
Wait, qu'e l le n e pourrai t se rafraîchir que 
dans l'eau v ive d e s larmes. . . 
' — Pourquoi touh.aittr dt* loufrancet init-
tiles?... d e m a n d a i t son bon sens p a ï e n . . . 
Souffrir pour souffrir est fon... 

Mais il s'élevait comme malgré lui jusqu'à 
concevoir l e sens e t l 'u t i l i t é myptioues d 'une 

douleur exp ia tr i ce , h u m a i n e m e n t incompré
hensible. 

Par fo i s i l s e n t a i t q u e pour ne plus rougir 
d e v a n t «>i-iaoaie, pour retrouver sa fierté e t 
sa noblesse intér ieures , il lui faudrai t ê tre 
abaissé, humi l i é d e v a n t l e s hommes . . . 

Il t rembla i t a lors d'un pressent iment qui 
é t a i t à la fois pour lu i un espoir e t u n e 
cra in te . . . 

M a i s c e qui e n lui parla i t plus h a u t que t o u t 
le reste, plus h a u t que le découragement , les 
vel lé i tés d e suic ide e t les désira d 'expiat ion, 
c ' é ta i t l e cu l te qu' i l a v a i t v o u é à la princesse 
Alice. 

E t a i t - c e de l 'amour? . . . n n'aurai t pas osé 
se l 'avouer. I l s e mépr i sa i t t r o p ; il l a res
pec ta i t t rop . I l aura i t pensé l 'outrager en la 
comparant s eu lement un i n s t a n t à colle qu'i l 
ava i t a imée jadis , e t qu' i l a v a i t connue si 
misérable e t si vi le . M a i s Alice lui é t a i t cons
tamment présente. Tl lui avait é levé un autel 
intérieur, e t la révérai t comme u n e sa inte . 

I l n e p o u v a i t v ivre sans la revoir ; e t il ne 
pouvai t la revoir sans souffrir : car il s e rap
pe la i t le mal qu'il lui avait fait . 

C H A P I T R E I I 

ou L'ON VOIT RÉAPPARAÎTRE BERTHE 
V A I L L A N T 

Dory v e n a i t de qui t ter l'atelier du cons
tructeur qui exécuta i t ses plans e t , rêvant 
e t méditi int comme à son ordinaire, il des
cendait la boulevard Barbà- quand il se sen
t i t hruMjuenient saisi par le bras. E sursauts . 
Il cra igna i t toujours d'être reconnu e t ar
rêté. 

Mais c e n'éta i t pas la lourde poigne d'un 
a«gent de la Sûre té qui s 'éta i t a b a t t u e sur 
l u i ; c 'é ta i t la p e t i t e m a i n nerveuse d 'une 
femme. 

E se retourna e t reconnut B e r t h e V a i l l a n t . 
E l l e le regarda quelque t emps d 'un air s in 

gul ier , sans r ien d ire . 
— J e n e m'a t t enda i s pins à vous revoir, 

e l le enfin. J e pensais que vous a v i e z quittai la 
F r a n c e . 

— N o n . P a s un ins tant . 
— Alors pourquoi ne noue aves -vous pas 

donné d e vos nouve l les? . . . 
n esquissa un ges te vague . E l l e c r u t qu' i l 

cra ignai t d'être entendu . 
— J e comprends. . . di t -e l le . Mauva i s en 

droit pour causer. . . Mais j e n'ose pas vous 
proposer de venir chez n o u s ; la maison n'est 
paa sûre . . . Voua aaves q u e papa, a été ar
r ê t é ? . . . 

E é t a i t s ept beures d u soir. Les trot to irs 
é t a i e n t encombrés d 'une cohue qui se bâ
t a i t ; aux terrasses des marchands de v ins , des 
c l i en t s s 'a t t iuda ient , affalés sur leur ohaise, 
accablés par ta chaleur lourde d e ce t t e jour
née de jui l le t . 

B e r t h e murmura : 
— E vaut mieux n e rien nous d i r e ic i . . . D 

r a des moaeAe* partout . . . Ça s e r a i t du joli 
si on vous chipait à cause de moi . . . 

El le serra convuls ivement son bras, qu'e l le 
n'avait paa lâché, e t elle l 'entraîna dans u n e 
des pctitMs rues peu fréquentées qui gr impent 
vers le Sacre-tceur tout proche. 

Detna les pet i te y e u x verte q u i le f ixa ient e t 
où luisait une flamme, d a n s tous les traita 
contractés du visage qui se tondait vers lui, 
il iut uno expression ardi-nio, hardie pe»psia»"-
uée, à laquelle il no pouvait s,, méprendre. . . 

— aT« unis rudeiuemt contente de vous retrou
ver, lui ciit-a lie à I orei l le . . . C'est crâne os 
que voua a r e s fait au P.-L.-M. . . D s 'y *B 
n pas beaucoup qui auraient osé, k votre 
place. . . Ah! vous les « v e s bien arrangés! . . . 

11 reconnut son rire, oe pe t i t rire presque 
cruel qu'el le avait quand s« ImWe nilenieure, 
un peu retroussée, deScouvrait ses dents blan-
ones de j e u n e bête. 

— D i t e s donc, aji>«at»-t-elle, ou est-ce , chea 
voua?. . . V o u s dearriea m'y oonduire . . . On a 
tant de latnsaa à ae dire, nous deux . . . Voulez-

11 s e n t a i t sur sa joue le aooffle d e l a 
fille, dont la voix 1 implorait . Aaora, U se dé
gagea presque brriequemiast. E peassait q e » ai 
la princesse Alice l 'ava i t vu d a n s ce» i n s t a n t , 
i l sera i t mort de honte . 

— N o n , dit - i l durement . . . J e n e pasxx paa 
vous d ire on j 'habi te . . . J e s o i s déjà t rop saa» 
naos, trop esp ionné . . . 

— Est -ce que vous voue méfies d e Baoif de» 
raanda-t-oile, plus irr i tée encore d e son ( s a t e 
q$e de ses paroles. 

I ls erraient p é n é t r é clans u s e rrss 
q u e le jour écia i r a i t k peine. Este aa 
t o u t e dro i t e d e v a n t Ini, les yeux cassas as»' 
yeux , les bras bal lants , e t as» doiajas a'aranV 
t a i e n t nerveusement , i a | i u u essai t aasjsxaaa» ai 
el le eû t voulu griffer sas paexeasai ase-ss) s a s ea> 
glee. 

— N o n , répondit-fl , j e ne sse oxaxeatMs d e 
TOtas, Berthe, vous l e savez b ien . . . . M a i s on 
nous romarquerait, chez moi . . . J e doia OS'ataat 
t o u t os qui j/sart at t irer l'at»laritit»Bi,... 

Alors, o * voules-vou» q a e nous aasass 
rovions f 

Pendant six mais , el le a v a i t cru l e perdr», 
sans renoncer à lui. A pressait qu'el le l 'avai t 
retrouvé, el le ne l e laiesart p lus eexetaajpajr. 
j fus ava i t daa sent iment» et d e s iisstiai,iBS Vio
lent», frustes, que n'eirli irrjaea iastt saa i. Bue 
retenue, aucune réserve i m i n i n e s . U raaoiut 
de l'écarter, une foi» pour tontes . 

— Ecoutez, l lertl ie . . . Ii veut enisaxx ejoej 
'< us ne cherchions pa* à noas ras-sorr. J e v o u s 
• l irais dt» d i o s » q u p iurra ient voua déptkire . . 
IVpuis s ix mois, j 'ai réfléchi, j 'ai vit oiàèr, j '* i 
compris que nous faisions fausse ronrte. J e s u i s 
las de faire oe métier d'assassin. . . D a n a ."in
térêt mémo de nos itttaa... 

Mais eiTè rinterTotanis : 

— Ça ne m'étonne p i o s qu 'oa ne votas aêfe 
pas ari -eté l . . . 

E l e avnit j e t é ce t te phrase areo a s t i r e U -
sultavnt qui e n eonli^jnaut 1 intajBasjeax Jjjlaaaâxàxtas. 
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